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Nous sommes unanimes à nous féliciter de l’heureuse idée 
de cette visite prolongée à son Sanctuaire National.

Que Notre-Dame du Cap nous la rende à nos foyers respec­
tifs !

Elle ne se fanera jamais la rose de notre piété filiale envers 
elle, et notre modeste offrande, gravée sur un des tableaux 
d'honneur de son Calvaire, perpétuera le souvenir de notre 
trop court séjour à son coin de terre de prédilection.”

Puissent-ils avoir des imitateurs !

Pèlerinage des Trois-Rivières.
(9 juillet, 150 pèlerins)

Le dimanche après-midi, par un temps superbe, Mgr l'E­
vêque des Trois-Rivières et M. le Curé de la Cathédrale nous 
arrivent avec à peu près 150 fidèles de tout âge et de toute 
condition. Les deux heures sont consacrées à la piété indi­
viduelle d’abord, puis à une instruction suivie de la bénédic­
tion du Très-Saint-Sacrement par Sa Grandeur. Que faire 
de plus avec un groupe si restreint ?... Tout de même, cette 
manifestation semble consoler la Sainte Vierge de l’absence 
de pèlerins au cours de la matinée.

Pèlerinage des orphelines et des RR. SS. de la Providence, 
des Trois-Rivières.

(12 juillet, 150 pèlerines)

Ding ! dang ! dong ! Les cloches sonnent à toute volée... 
après VAngélus. Et pourquoi donc ? Pour saluer l’arrivée 
de Monseigneur et de plusieurs prêtres à la tête d’un long 
défilé d’autos — plus d’une trentaine — chargées des orphe­
lines et des RR. SS. de la Providence, des Trois-Rivières.

Le temps presse ! Vite, en procession au Sanctuaire.
En quelques mots bien sincères, un des Pères souhaite la 

bienvenue à Sa Grandeur, suggère aux bonnes religieuses in­
firmières une réciprocité de prière et d’action toujours plus 
intime au double profit spirituel et temporel des membres 
souffrants de Jésus-Christ, et exhorte leurs chères protégées 
à un abandon de plus en plus complet dans les bras de la 
Sainte Vierge.


